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Avant de partir, mes sentiments étaient un 
mélange d’excitation et d’appréhension. Étant 
née à Marseille, où j’ai grandi et où j’étudie en-
core, j’avais un besoin vital de changer d’air. 
J’avais l’impression de tourner un peu en rond 
et cet Erasmus était l’occasion parfaite de sor-
tir de ma zone de confort, d’apprendre à vivre 
seule dans une nouvelle ville et de rencontrer 
du monde. L’Andalousie m’attirait beaucoup, 
d’autant plus que j’ai des racines familiales en 
Espagne par mes grands-parents maternels, 
mais je n’avais pourtant jamais visité le sud du 
pays. Quand bien même, j’ai toujours entendu 
qu’il y faisait bon vivre, très chaud une grande 
partie de l’année, et que l’hiver était court : 
une bonne source de motivation pour moi ! 
 
Toutefois, malgré cet attrait pour la culture es-
pagnole, j’avais pas mal d’a priori sur la ville 
de Málaga elle-même, que je ne connaissais 
pas vraiment. En revanche, je me suis inté-
ressée à l’histoire de l’architecture andalouse. 
L’empreinte de la période musulmane et l’hé-
ritage arabe dans la construction des villes 
étaient des sujets que je voulais approfondir 
sur place. J’ai eu droit à toutes les réponses 
grâce au cours d’Urbanisme I, par Nuria. 
 
Sur le plan académique, j’avais plusieurs ap-
préhensions. J’avais entendu dire que les 
études d’architecture en Espagne étaient très 
liées à l’ingénierie, avec un niveau en structure 
plus poussé qu’en France. J’avais peur que 
les cours soient trop techniques ou difficiles 
à suivre, surtout avec la barrière de la langue. 
C’est un point qui s’est confirmé lorsque j’ai 
interrogé des étudiants en retour de mobili-
té espagnole. De plus, même si je parlais un 
peu la langue, le vocabulaire spécifique à la 
construction et à l’architecture est particulier, 
il demande un vrai temps d’adaptation. 

MOTIVATIONS ET ATTENTES INITIALES

Toutes ces craintes se sont finalement dissi-
pées une fois sur place. J’ai choisi des cours 
adaptés à mon parcours et j’ai développé mon 
vocabulaire au fil des semaines, tout en étant 
épaulée au quotidien par mes amis franco-
phones.

Aussi, il est important de noter qu’en Anda-
lousie on ne parle pas exactement l’espagnol 
du pays. L’accent andalous et les expressions 
qui lui sont propres ôtent les «s» et coupent la 
moitié des mots à l’oral. C’est difficile à suivre 
au début, puis on s’y fait plus ou moins.
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ENSEIGNEMENTS SUIVIS ET VIE À L’ÉCOLE 

J’ai suivi 4 enseignements à l’ETSA : 

•	 Proyecto IV, 6 ects
•	 Taller I-A, 6 ects
•	 Taller I-B, 6 ects
•	 Urbanismo I, 6 ects

Ce sont des cours dispensés dans différentes 
années de licence, ce qui m’a permis de ren-
contrer des gens de tous âges, et de bien cer-
ner les méthodes d’enseignement de l’univer-
sité.

J’ai trouvé la façon d’enseigner intéressante et 
pertinente à l’ETSA Málaga. Les étudiants dé-
couvrent et apprennent à maîtriser les bases 
de l’architecture au fur et à mesure, dès leur 
entrée en école. A mon sens, c’est mieux arti-
culé qu’en France où les professeurs peuvent 
parfois penser que l’ont sort de 3 ans d’étude 
dès la première année.

Aussi, ils se servent de l’ordinateur et les logi-
ciels de montage et de modélisation dès les 
premiers cours, avec des enseignements ci-
blés et un accompagnement permanant. 

Au delà des cours théoriques, la pratique est 
aussi très concrète et bien construite. Cela 
permet de comprendre tout ce que l’ont fait 
directement.

Actuellement en L3, j’ai pu voir des étudiants 
d’années inférieures progresser vraiment rapi-
dement. Si bien que, selon moi, leur niveau fin 
L1 peut correspondre à un niveau fin L2 fran-
çais.
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DESCRIPTION DES COURS - PROYECTO IV

Le cours de Proyecto 4 correspond à celui de 
projet S5 L3 à l’ENSA-marseille. J’avais classe 
le jeudi après-midi avec Javier Castellano. 
Cette organisation nous laissait le temps de 
s’avancer sur le projet toute la semaine. J’ai 
travaillé avec Victor et Sidonie, camarades 
puis très bons amis avec lesquels j’ai tissé une 
relation particulière et sincère depuis 5 mois.

Notre projet se situe sur le territoire de Ve-
lez-Málaga, à environ 30 minutes de Mála-
ga. Durant le premier temps de travail, nous 
sommes partis à la découverte des milieux qui 
composaient notre site. Nous avons travaillé 
en groupe de 4 et avions pour finalité la requa-
lification d’un camping sur place. 

Le camping d’Almayate fait partie d’un en-
semble naturel que constitue le delta du fleuve 
Vélez. C’est un territoire très fertile grâce à ses 
cours d’eau et ses aquifères, qui permettent le 
développement de zones humides et d’éco-
systèmes riches en biodiversité. 

Après avoir parcouru le site, nous avons dé-
couvert ces différents environnements et 
avons pris conscience de leur fragilité. C’est 
pourquoi nous avons souhaité proposer un 
projet qui cherche à réintégrer certaines es-
pèces et recomposer les milieux sensibles.      
Pour commencer, nous avons identifié les dif-
férentes espèces endémiques de la faune et 
de la flore, et cartographié les milieux du terri-
toire afin de comprendre leurs interactions.

Pour cela, nous avons d’abord imaginé le delta 
du futur à travers un travail paysager de rena-
turalisation de ces environnements, en com-

mençant par les régénérer, les dépolluer, les 
replanter et les protéger.

Nous avons aussi travaillé sur les berges du 
fleuve pour revaloriser son cours naturel par 
l’insertion de plantes endémiques et la protec-
tion de ses zones humides.

L’espace côtier a également été abordé afin de 
freiner la montée du niveau de la mer en créant 
des mangroves qui limitent l’érosion, ainsi que 
des dunes plantées et des zones marines.
Un travail sur le milieu agricole à travers un 
système de restanques et de haies permet de 
récupérer davantage de biodiversité, d’enrichir 
et de régénérer les sols, et de réduire l’évapo-
ration de l’eau douce du sol.

Après avoir régénéré ces écosystèmes, nous 
souhaitions que ces environnements soient 
exploités afin de mieux les comprendre et de 
vivre en synergie avec eux. Pour cela, en nous 
reliant au GR249, nous avons imaginé des par-
cours de mobilité douce qui traversent tous les 
environnements, avec des belvédères et des 
espaces d’activités de plein air. Des zones de 
camping et de bivouac, aménagées à proximi-
té de ces parcours, permettent ainsi d’habiter 
dans les différents environnements.

LA CIUDAD AGRICOLA DE LA MANGLAR  -  SCART Sidonie - HORTELANO MORETTI Victor - BOREL Margaux - BOUNANA Salma 

Clima mediterráneo 

Clima mediterráneo de typo 3

EREMA_ 10 000 antes J.C RURALIDAD_ 1916 URBANIDAD_ HOY 

ENTORNOS 
 
El sitio del proyecto está en la encrucijada de los medios. Las estepas y los bosques bajos en las colinas del interior, los remansos de arboricultura y cultivos alimentarios. Los ripisilves, las zonas húmedas de 
las lagunas y dunas costeras, el mundo submarino, los corales. Todos estos medios interactúan entre sí, y son más o menos impactados por el Hombre.  Juntos forman un ecosistema rico en biodiversidad, 
donde numerosas especies de aves vienen a refugiarse y mezclarse con el pastoreo. 

CLIMA MEDITERRÁNEO  
 
El delta de Vélez-Málaga tiene un clima mediterráneo, con veranos cálidos y secos e inviernos suaves y húmedos. Según un estudio del GIEC(1), ha sido clasificado como clima mediterráneo de «tipo 3», muy 
presente en Europa meridional, en el norte de África y en algunas zonas de Oriente Medio.  
Este tipo de clima es más comúnmente llamado subtropical por sus temperaturas invernales que caen muy raramente por debajo de 5 grados y sus temperaturas estivales que pueden ir hasta más de 40 
grados. Las precipitaciones son muy bajas de mediados de mayo a mediados de septiembre, pero con episodios diluvios de octubre a abril bastante importantes que causan muchos riesgos de inundaciones 
en el territorio.

ACUIFÉRO 
Un acuífero es una formación geológica formada por rocas permeables o porosas que contiene agua subterránea 
y permite su flujo y captación para uso humano, como el suministro de agua potable.

Al inicio, antes del antropoceno, el rio Vélez y su desembocadura fue una zona húmeda con bosque e ripisilva donde 
muchos pájaros marinos y animales de las stepas se encontraban para mantenerse con agua dulce y plantas endémicas.  
En este periodo, el humano era nomada y vivía de caza y recolección. No excitaba una noción de « 
naturaleza » porque estábamos dentro de ella, y no podimos nombrarla fuera de nuestra existencia.

Con el neolítico, el humano empezó a establecerse en estos entornos, construyendo pueblos sedentarios 
a proximidad de las zonas mas fertiles para hacer agricultura. Es desde este momento que empezó la 
noción de ruralidad y de naturaleza. Estos primeros pueblos sedentarios comenzaron a cortar bosques 
para crear claros donde establecerse, un lugar neutro para empezar un nuevo mundo, un mundo civilizado 
y manejado. Así empezó los recintos, las huertas y muchas el humano todavía tenia vínculos con la 
naturaleza, con caminos senderismos para cazar, recoger los recursos de los diferentes entornos. Con 
el desarrollo de la agricultura, tenia mucha deforestación lo que conseguía a erosionar el desembocado 
y modificar el entorno en delta. El encenagamiento de la costa tambien influyo en la erosión del entorno.

Con el desarrollo de la noción de ciudad, y la centralidad que llevaban en el territorio, 
la nocion de naturaleza empezaba ahora a partir de la ruralidad, del punto de visto 
ciudadano. lo que es afuera del mundo « civilizado » es desconocido, entonces es naturaleza. 
Tambien, el desarrollo de las ciudades sobre las zonas fertiles pone un problema de lógica urbanística. las 
ciudades siempre tenían vínculos directos con la agricultura. La ciudad siempre fui agrícola, y la agricultura 
siempre fui ciudadana. Aqui, con la urbanización masiva sobre la costa y sobre las zonas húmedas, tenemos 
que pensar como el agua es un tesoro azul que tenemos que preserva, al mismo tiempo que es un bien común 
a todo el ecosistema. Como la agricultura se puede pensar con una vision urbana ? Como el turismo puede 
influir en positivo sobre la preservación de este entorno esencial a nuestro futuro?

ECOSISTEMAS Y ENTORNOS DEL DELTA
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DESCRIPTION DES COURS - PROYECTO IV - suite

Introduction au plan de masse :

À partir de ces aménagements paysagers, 
nous nous sommes insérés dans ce réseau 
agricole et naturel en adoptant deux postures 
architecturales qui répondent différemment 
au risque de montée des eaux. Pour concevoir 
le projet, nous nous sommes projetés en 2100, 
avec des prévisions de plus de deux mètres 
selon le GIEC.

D’une part, celle d’habiter les restanques agri-
cole, qui, grâce à une topographie contrôlée, 
cherche à s’éloigner du risque. S’installer dans 
la masse permet de profiter des caractéris-
tiques hygrothermiques du sol et donc de se 
protéger de la chaleur.
D’autre part, nous avons choisi d’accepter le 
risque de montée des eaux en déployant des 
systèmes d’architecture en filigrane sur pilotis.

Ce projet a été conçu avec les matériaux du 
site, afin de limiter l’énergie employée. Nous 
utilisons par exemple les pierres des zones 
agricoles pour construire les restanques. Aus-
si, les espèces envahissantes des berges sont 
déracinées et revalorisées pour construire les 
pontons. La structure métallique de l’ancien 
camping est quant à elle réutilisée pour les 
pépinières et les espaces ombragés.

Nous avions la volonté d’estomper les fron-
tières entre le monde agricole, urbain et na-
turel. Pour cela, nous avons imaginé une ville 
agricole organisée autour d’une place centrale. 

COMPROMISO Y INTENCIONES

El objetivo del proyecto es regenerar los ecosistemas mediante la reintroducción de especies endémicas y la revitalización del suelo, desde las zonas húmedas hasta las tierras agrícolas. Fo-
menta la práctica de los entornos a través de una movilidad suave, espacios de observación y aprendizaje, y lugares dedicados a las actividades al aire libre. Vivir con los riesgos naturales se 
convierte en una oportunidad para inventar arquitecturas resilientes, capaces de dialogar con el agua y preservar la biodiversidad. Construir in situ valoriza los recursos locales y los conoci-
mientos tradicionales, en un espíritu de transmisión y respeto del lugar. Por último, el cuidado de la vida guía al conjunto: reducir la energía incorporada, reciclar los materiales y buscar sin 
cesar el equilibrio entre los espacios humanos y naturales.

Primero imaginamos el futuro de este territorio haciendo un trabajo paisajístico destinado a anticipar los riesgos naturales, la subida de las aguas, la se-
quía y la crisis de la vida. Para ello, los estanques y los bosquetes permiten recuperar la biodiversidad, preservar los suelos de la erosión y deten-
er la evaporación del agua dulce. Este trabajo paisajístico nos ha llevado a desarrollar una ciudad agrícola, donde los espacios de vida y los espacios co-
munes se mezclan en torno a una arquitectura discreta que se desliza entre las terrazas. El espacio costero es un derecho público, un nuevo manglar viene aquí 
a anticipar la erosión mediante la creación de una zona húmeda protegida, que permitiría al mismo tiempo ser un lugar de descubrimiento de los medios para 
todos los públicos y un refugio para las especies amenazadas. Desde los estanques hasta el mar, las pasarelas se desplegarían sobre estas zonas húmedas para 
permitir la libre circulación de seres vivos, al tiempo que servirían puntualmente a estas zonas para actividades como acampar, acampar y practicar deportes.

SECCION PERSPECTIVA, 1:200E

PLANO DE ORDENACION TERRITORIAL, 1:2000E

ARQUITECTURA FILIGRANA. ACEPTAR Y ADAPTARSE AL AUMENTO DEL NIVEL DEL AGUAARQUITECTURA DE MASA. ALEJARSE DEL RIESGO Y POSTURA HIGROTÉRMICA

renaturalizacion del cauce de la ripisilva

descontaminación de suelos contaminados

ecosistema dunar para limitar la erosión

protección de los corales y de los 
ecosistemas marinos
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convierte en una oportunidad para inventar arquitecturas resilientes, capaces de dialogar con el agua y preservar la biodiversidad. Construir in situ valoriza los recursos locales y los conoci-
mientos tradicionales, en un espíritu de transmisión y respeto del lugar. Por último, el cuidado de la vida guía al conjunto: reducir la energía incorporada, reciclar los materiales y buscar sin 
cesar el equilibrio entre los espacios humanos y naturales.

Primero imaginamos el futuro de este territorio haciendo un trabajo paisajístico destinado a anticipar los riesgos naturales, la subida de las aguas, la se-
quía y la crisis de la vida. Para ello, los estanques y los bosquetes permiten recuperar la biodiversidad, preservar los suelos de la erosión y deten-
er la evaporación del agua dulce. Este trabajo paisajístico nos ha llevado a desarrollar una ciudad agrícola, donde los espacios de vida y los espacios co-
munes se mezclan en torno a una arquitectura discreta que se desliza entre las terrazas. El espacio costero es un derecho público, un nuevo manglar viene aquí 
a anticipar la erosión mediante la creación de una zona húmeda protegida, que permitiría al mismo tiempo ser un lugar de descubrimiento de los medios para 
todos los públicos y un refugio para las especies amenazadas. Desde los estanques hasta el mar, las pasarelas se desplegarían sobre estas zonas húmedas para 
permitir la libre circulación de seres vivos, al tiempo que servirían puntualmente a estas zonas para actividades como acampar, acampar y practicar deportes.

SECCION PERSPECTIVA, 1:200E

PLANO DE ORDENACION TERRITORIAL, 1:2000E

ARQUITECTURA FILIGRANA. ACEPTAR Y ADAPTARSE AL AUMENTO DEL NIVEL DEL AGUAARQUITECTURA DE MASA. ALEJARSE DEL RIESGO Y POSTURA HIGROTÉRMICA

renaturalizacion del cauce de la ripisilva

descontaminación de suelos contaminados

ecosistema dunar para limitar la erosión

protección de los corales y de los 
ecosistemas marinos

OBJECTIVOS GENERALES DEL PROYECTO
LA CIUDAD AGRICOLA DE LA MANGLAR  -  SCART Sidonie - HORTELANO MORETTI Victor - BOREL Margaux - BOUNANA Salma 

Un parcours permet de traverser cette ville, où 
les visiteurs pourront découvrir une autre fa-
çon de cultiver et de comprendre leur environ-
nement.

Deux pépinières introduisent la ville depuis la 
route et ont pour fonction de cultiver et vendre 
des espèces endémiques du delta.

Un marché permet de valoriser les produits 
récoltés dans la ville et ses environs, tout en 
créant des espaces de convivialité capables 
de fédérer les villages voisins.

J’ai pour ma part réalisé la Casa del Delta, un 
lieu d’information qui permet à tous d’en ap-
prendre davantage sur les richesses du site, 
notamment à travers des espaces d’exposition.
Elle mène ensuite à la place centrale, qui donne 
accès au restaurant. Encastré dans la terrasse, 
celui-ci s’ouvre sur une terrasse extérieure qui 
anime la place.

Des modules d’eau sont dispersés à la lisière 
de la forêt, de manière accessible.

Le parcours s’élève depuis les terrasses pour 
coexister avec la mangrove, laissant libre 
cours à la vie. Cette passerelle se prolonge 
jusqu’à la mer et invite les visiteurs à s’appro-
prier ce nouvel espace côtier en pratiquant de 
nouvelles activités plus respectueuses de l’en-
vironnement.
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DESCRIPTION DES COURS - PROYECTO IV - suite

Le plan de masse s’est alors articulé de la manière suivante : 
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COMPROMISO Y INTENCIONES
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convierte en una oportunidad para inventar arquitecturas resilientes, capaces de dialogar con el agua y preservar la biodiversidad. Construir in situ valoriza los recursos locales y los conoci-
mientos tradicionales, en un espíritu de transmisión y respeto del lugar. Por último, el cuidado de la vida guía al conjunto: reducir la energía incorporada, reciclar los materiales y buscar sin 
cesar el equilibrio entre los espacios humanos y naturales.
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er la evaporación del agua dulce. Este trabajo paisajístico nos ha llevado a desarrollar una ciudad agrícola, donde los espacios de vida y los espacios co-
munes se mezclan en torno a una arquitectura discreta que se desliza entre las terrazas. El espacio costero es un derecho público, un nuevo manglar viene aquí 
a anticipar la erosión mediante la creación de una zona húmeda protegida, que permitiría al mismo tiempo ser un lugar de descubrimiento de los medios para 
todos los públicos y un refugio para las especies amenazadas. Desde los estanques hasta el mar, las pasarelas se desplegarían sobre estas zonas húmedas para 
permitir la libre circulación de seres vivos, al tiempo que servirían puntualmente a estas zonas para actividades como acampar, acampar y practicar deportes.
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DESCRIPTION DES COURS - PROYECTO IV - suite

En se dirigeant vers le sud, on croise alors la Casa del Delta, un lieu sensible au territoire sur lequel j’ai 
travaillé en inviduel. Nous n’avons cessé de travailler en groupe et de porter un regard sur le travail de 
chacun, tout au long de la conception. A l’issu du travail de groupe, cela nous a permis d’avoir un ren-
du sur la base d’une même charte graphique. Chacun s’est alors emparé d’une partie du programme 
de la Cité Agricole.

PLANO DE PLANTA BAJA, 1:100E

BOSCAJE

PRADERA

MARGAUX BOREL LA CIUDAD AGRICOLA _ LA CASA DEL DELTA PROYECTO 4 2025-2026

CAMPOS DE CULTIVO

HIERBAS AROMATICAS Y PERMACULTURA

LA CIUDAD AGRICOLA 
La Casa del Delta      -  BOREL Margaux   -  Castellano Pulido Francisco Javier

Al atravesar el Delta de Vélez Málaga, se encuentra inevitablemente la ciudad agrícola de la Manglar. Al descubrir todos estos paisajes, un turista decide detenerse allí para 
descubrir este lugar recientemente reurbanizado, entre la Nacional-340 y el mar Mediterráneo. Tras atravesar el vivero, se dirige hacia el sur, hacia la Casa del Delta, un 
lugar sensible al territorio. Todo el mundo es bienvenido: campistas, visitantes, científicos y curiosos que desean aprender más sobre los medios de la región se reúnen allí.
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loppe également ici : ils observent et étudient 
le territoire grâce à ces nids de bois. 

La Casa del Delta est aussi un lieu d’expres-
sion et de transmission, où les scientifiques et 
les utilisateurs sensibles au territoire viennent 
exposer leurs travaux. Ce travail de transmis-
sion donne alors forme au bâtiment par des 
saillies et des espaces de renfoncement. Ils 
marquent des pauses dans cette circulation 
longitudinale et permettent aux visiteurs de 
prendre le temps à l’intérieur de l’espace. 

Tous ceux qui ont soif de connaissances peuvent 
apprendre de manière simple et ludique. Cela 
favorisera ainsi le respect et le soin des milieux, 
la compréhension de leur fonctionnement, de 
leurs acteurs, ainsi que de leur faune et leur flore. 

USUARIOS

Entre los tres usuarios principales, dos científicos trabajan 
juntos dentro de la Casa, los agrónomos y los ecólo-
gos. El primero estudia los problemas físicos, quími-
cos y biológicos que plantea la práctica de la agricul-
tura. El segundo es un experto en ecología. Dispuestos 
en forma de promontorios sobre el edificio, es a tra-
vés de las saillies de madera como los distintos usua-
rios pueden observar el entorno, descubrir y trabajar 
sobre los medios. El trabajo de los científicos también 
se desarrolla aquí: observan y estudian el territorio gra-
cias a estos nidos de madera, más allá de la cubierta.

EXPRESIÓN Y TRANSMISIÓN

La Casa del Delta es también un lugar de expresión y de trans-
misión, donde los científicos y los usuarios sensibles al territo-
rio vienen a exponer sus trabajos. Este trabajo de transmisión 
da forma entonces al edificio, mediante salientes y espacios de 
renfoncement. Marcan pausas en esta circulación longitudinal y 
permiten a los visitantes tomarse el tiempo dentro del espacio. 
Todos los ávidos de conocimiento pueden aprender de forma 
fácil y lúdica más sobre lo que les rodea. Esto favorecerá así el 
respeto y el cuidado de los medios, la comprensión de su fun-
cionamiento, de sus actores, y de la fauna y la flora que incluyen.

LECHO DE PIEDRA

Según REBAT Bio, la técnica del erizo de piedra asegura una regulación de la 
humedad en los cimientos de este tipo de edificio. Un drenaje colocado en el 
lecho de las piedras grandes permite una circulación de aire y la evacuación 
del agua. La humedad del suelo queda así regulada. Además, el movimiento 
del aire permite secar el empedrado y evita las subidas capilares en los muros.

TECHADO

Según Cap-A, los primeros refugios concebidos por los antiguos pue-
blos en la región de los « Four corners » eran simples cabañas de made-
ra y tierra semienterradas: las casas pozo. Estas evolucionaron hacia casas de 
una sola planta, utilizando técnicas constructivas basadas en la madera, la tier-
ra cruda y la mampostería de piedra seca. Este proyecto de Casa integra elemen-
tos de estas antiguas construcciones, especialmente en lo que respecta a la cubierta.

PROMONTORIOS

En número de 6, cada promontorio ofrece una experiencia visual única. Permiten 
descubrir este territorio compuesto por 4 medios: las estepas, los bosques de ri-
bera, las dunas y las playas, así como los bocages. Las aperturas orientan la vista 
hacia cada medio: al norte las estepas, al sur las dunas y el mar, y al este los bo-
cages y las ripisilvas.

ALZADO, 1:100E

SECCIÓN LONGITUDINAL AA’, 1:100E

PLANO DE LAS VISTAS ORIENTADAS

SECCIÓN TRANSVERSAL BB’, 1:100E
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DESCRIPTION DES COURS - PROYECTO IV - suite

Ici, tout le monde est le bienvenu : campeurs, 
visiteurs, scientifiques et curieux désireux d’en 
apprendre davantage sur les milieux de la ré-
gion.
 
Parmi les utilisateurs principaux, deux types 
de scientifiques travaillent ensemble au sein 
de la Casa : les agronomes et les écologues. 
Les premiers étudient les problèmes phy-
siques, chimiques et biologiques posés par la 
pratique de l’agriculture. 
Les seconds sont des experts en écologie. 

Disposés sous forme de promontoires sur 
l’édifice, c’est à travers des saillies de bois que 
les différents utilisateurs peuvent observer 
l’environnement, découvrir ou travailler sur les 
milieux. Le travail des scientifiques se déve-
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DESCRIPTION DES COURS - PROYECTO IV - suite
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Todos los ávidos de conocimiento pueden aprender de forma 
fácil y lúdica más sobre lo que les rodea. Esto favorecerá así el 
respeto y el cuidado de los medios, la comprensión de su fun-
cionamiento, de sus actores, y de la fauna y la flora que incluyen.

LECHO DE PIEDRA

Según REBAT Bio, la técnica del erizo de piedra asegura una regulación de la 
humedad en los cimientos de este tipo de edificio. Un drenaje colocado en el 
lecho de las piedras grandes permite una circulación de aire y la evacuación 
del agua. La humedad del suelo queda así regulada. Además, el movimiento 
del aire permite secar el empedrado y evita las subidas capilares en los muros.

TECHADO

Según Cap-A, los primeros refugios concebidos por los antiguos pue-
blos en la región de los « Four corners » eran simples cabañas de made-
ra y tierra semienterradas: las casas pozo. Estas evolucionaron hacia casas de 
una sola planta, utilizando técnicas constructivas basadas en la madera, la tier-
ra cruda y la mampostería de piedra seca. Este proyecto de Casa integra elemen-
tos de estas antiguas construcciones, especialmente en lo que respecta a la cubierta.

PROMONTORIOS

En número de 6, cada promontorio ofrece una experiencia visual única. Permiten 
descubrir este territorio compuesto por 4 medios: las estepas, los bosques de ri-
bera, las dunas y las playas, así como los bocages. Las aperturas orientan la vista 
hacia cada medio: al norte las estepas, al sur las dunas y el mar, y al este los bo-
cages y las ripisilvas.

ALZADO, 1:100E

SECCIÓN LONGITUDINAL AA’, 1:100E

PLANO DE LAS VISTAS ORIENTADAS

SECCIÓN TRANSVERSAL BB’, 1:100E
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Selon REBAT Bio, la technique du hérisson de 
pierre assure une régulation de l’humidité dans 
les fondations de ce type de bâtiment. C’est 
ce procédé qui est repris dans le projet. Un 
drainage placé dans le lit des grosses pierres 
permet une circulation d’air et l’évacuation de 
l’eau. L’humidité du sol est ainsi régulée. De 
plus, le mouvement de l’air permet de sécher 
l’empierrement et évite les remontées capil-
laires dans les murs. 

D’après Cap-A, les premiers refuges conçus 
par les anciens peuples dans la région des 
« Four corners » étaient de simples cabanes 
de bois et de terre semi-enterrées : les mai-
sons-puits. Celles-ci ont évolué vers des 
maisons de plain-pied, utilisant des tech-
niques constructives basées sur le bois, la 
terre crue et la maçonnerie de pierre sèche. 
La Casa intègre des éléments de ces an-
ciennes constructions, notamment la toiture. 

 
Au nombre de 6, chaque promontoire offre une 
expérience visuelle unique. Ils permettent de 
découvrir ce territoire composé de 4 milieux : 
les steppes, les forêts rivulaires (ripisylves), les 
dunes et les plages, ainsi que les bocages. Les 
ouvertures orientent la vue vers chaque milieu 
: au nord les steppes, au sud les dunes et la 
mer, et à l’est les bocages et les ripisylves.

J’ai sincèrement apprécié travailler sur ce pro-
jet à la main. Nous avons élaboré des textures 
manuscrites que nous passions ensuite sur 
Photoshop, afin de pouvoir les travailler en-
core et encore numériquement. Finalement, 
j’ai trouvé que c’était un outil plutôt facile a 
prendre en main, à condition d’être bien ac-
compagné : merci Sidonie !
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PERSPECTIVA EXTERIOR
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DESCRIPTION DES COURS - PROYECTO IV - suite
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DESCRIPTION DES COURS - TALLER I-A

J’ai suivi le cours de Taller I-A  tous 
les  lundi après-midi, avec Luis MA-
CHUCA comme professeur.  
 
Nous avons travaillé sur une ancienne friche 
industrielle de 17 hectares, que nous avons re-
pensé à travers une dizaine de collages et une 
maquette 3D puis physique. Cette réflexion 
s’inscrit dans une démarche de requalification 
à grande échelle, sur le quartier du site : le dis-
trict de la Carretera de Cadiz, situé à l’Ouest du 
centre-ville.

Les professeurs nous ont poussé à réfléchir 
un projet presque utopiste dans le but de tra-
vailler notre imaginaire. C’est dans ce contexte 

que j’ai imaginé une renaturalisation du site et 
la déviation du fleuve Guadalmedina afin de 
créer de nouvelles branches au fleuve.

À travers ce cours, nous avons exploré un 
mode de représentation particulier pour moi, 
avec lequel j’étais peu familière. Il s’agit du 
montage et du collage, par le biais de l’appli-
cation Photoshop. J’ai alors eu l’occasion de 
développer mes compétences en la matière 
durant ces 5 mois, en parallèle de son utilisa-
tion pour Proyecto 4. 

J’ai pris beaucoup de plaisir à travailler avec 
cet outil qui m’a tout de suite plu et dont je ne 
peux plus me passer à présent.
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DESCRIPTION DES COURS - TALLER I-A - suite
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La Torre -

J’ai suivi le cours de Taller I-B tous les  mardis 
après-midi, avec Ana ROJO comme profes-
seure.

Divisé en 3 exercices sur le semestre, le cours 
de Taller I-B comprenait une partie théorique 
puis pratique (en groupes réduits). Chaque 
exercice s’est étalé sur environ un mois et 
demi.

Pour le premier, nous avons dû penser une tour 
de 3 mètres, capable de supporter une brique 
d’un kilo. Cela est passé par la réalisation de 
plans de la tour, et la réflexion autour de diffé-
rents systèmes de contreventements.

J’ai franchement apprécié le fait de devoir tes-
ter et retester notre construction afin de trou-
ver à chaque fois ce qui ne fonctionnait pas 

DESCRIPTION DES COURS - TALLER I-B - Ejercicio 1

GSEducationalVersion
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en pratique. Nous devions aussi la dessiner en 
axonométrie (à droite).

Ce travail a donné place à une large exposition 
des tours de chaque étudiant, tous groupes 
confondus.
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Villa Carl Bødtker - Sver Fehn -

Les deux exercices suivants nous ont plongé 
dans la capitale de la Norvège, à Oslo. J’ai alors 
pu en apprendre davantage sur ce pays, son 
climat et ce qu’il implique en terme d’architec-
ture. Cela m’a bien changé du sud de l’Espagne 
et de la France que je connais mieux.

Chaque étudiant s’est vu attribué une réalisa-
tion de Sver Fehn. Nous avons analysé et pro-
duit les plans de notre villa puis imaginé une 
extension, en suivant la pensée de l’architecte 
et le contexte.

DESCRIPTION DES COURS - TALLER I-B - Ejercicio 2 y 3

principale et les 
mêmes logiques 
de construction, 
qui produit une 
réelle sensation 
d’unité.

Il a ensuite fallu imaginer une seconde exten-
sion. J’ai alors réutilisé le système de branche 
mis en place pour la première extension, en 
reprenant la forme finale au bout de cette 
branche, dans le but de créer une unité et de 
ne pas dénoter. 
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Réalisée en 1967, elle est destinée à un usage 
familiale. La maison suit la pente et s’inscrit 
dans une topographie importante, entourée de 
fôret. Elle est organisée sur 4 niveaux, ce qui 
lui permet de s’adapter au terrain. Bénéficiant 
d’une vue dégagée sur le fjord d’Oslo au sud, 
la lumière naturelle est un réel atout. Le projet 
tient effectiement compte du climat norvégien 
: Fehn utilise de larges baies vitrées et des ma-
tériaux solides tels que la brique et le béton. 
La protection contre les vents frois est quant à 
elle assurée par l’épaisseur des murs.

Une première extension de cette villa est réali-
sée dans les années 1980, pour la fille du pro-
priétaire. On y retrouve l’esprit de la maison 

Nous avions de légères cotraintes quant à 
cette réalisation. Il s’agissait d’un appartement 
pour un couple de personnes agées, poten-
tiellement en fauteuil roulant et nécessitant 
un accès rapide et indépendant à la sortie. De 
cette manière, j’ai voulu raccrocher la nouvelle 
extension à la coursive principale qui desser-
vait déjà la maison principale et le premier ac-
croissement.
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Quelques plans des 20 réalisés pour ce cours, 
ainsi que ma maquette : 

DESCRIPTION DES COURS - TALLER I-B - Ejercicio 2 y 3 - suite
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DESCRIPTION DES COURS - URBANISMO I

Cours dispensé par Nuria NEBOT que j’ai pu 
suivre en anglais avec de nombreux étudiants 
internationaux, tous les mercredis. Nous avons 
travaillé en groupe tout au long du semestre et 
j’étais avec Sidonie, Angeles, Iria et Irene.

Nous travaillions sur la création de différentes 
cartes, puis sur l’exploitation de bâtiments de 
la ville ou d’espaces publics. Nous avions des 
rendus régulièrement sur les 5 mois. Il s’agis-
sait de restitutions de travaux, que ce soit en 
groupe ou individuellement, tels que : des 
cartes d’analyse de quartiers, des urban atlas, 
de la requalification d’un terrain vague en es-
pace public, etc [...].

Urban Atlas

Cette partie du cours était un travail personnel 
en dehors des cours, qu’il fallait rendre toutes 
les 3 semaines environs. Nous analysions un 
bâtiment de Málaga à une période donnée.  
Le premier portait sur la gare ferrovière de la 
ville, le second sur le château de Gibralfaro et 
le dernier sur le musé de Picasso. 
Chaque groupe devait fournir une analyse d’un 
bâtiment différent, afin que nous ayons un re-
gard sur un large pannel d’édifices lors de la 
mise en commun.
Le dernier Urban Atlas à compléter portait 
sur la Calle Larios, une artère commerciale du 
centre-ville.

Les espaces publics

Nous avons abordé un travail sur les espaces 
publics par une analyse du canal de Cathari-
jnesingel, à Utrecht, aux Pays-Bas. 
Une fois de plus, chaque groupe était destiné 
à une analyse différente afin que la mise en 
commun soit plus enrichissante.

Le canal a été élargi et prolongé en ligne 
droite, intégrant de nouveaux espaces 
verts, réduisant ainsi la circulation au-
tomobile et donc la pollution sonore 
et la pollution au profit de nouveaux espaces 
publics.

L’analyse globale est passé par plusieurs 
étapes. 

Production de plans du canal, comparaison 
avec l’ancien site :

0 10 20 30 5040CATHARIJNESINGEL’S CANAL, UTRECHT
RESEARCH CONTEMPORAIN PUBLIC SPACES

GROUP 24
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2022
Located in Utrecht, this canal has been widened and lengthened in a straight line, incorporating new green spaces, reducing vehicle traffic and therefore noise
pollution and pollution in favour of new public and green areas. These also provide shade and rest areas for users, who can enjoy the park and the canal-side to
relax and contemplate nature. This development also encourages sports and leisure activities, whether on the water with paddleboards or boats, or on land along
the canal It also contributes for the development of biodiversity, fauna and flora in all the area. The evolution in images over the years bears witness to this natural
aspect, which is being developed thanks to this project.
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The large area previously dedicated to cars has been replaced by this canal, which is almost 20 metres wide. It is now covered with vegetation and
greenery, with trees providing shade. This greenery provides protection from the sun, as shown in the sketch on the right. In addition, there is a distance of
approximately 130 metres between the buildings on either side, which allows for a very good air flow and ventilation, helping to regulate the temperature
and prevent it from becoming too hot, for example. Although thermal comfort is a sensation linked to heat that is unique to each individual, the above
factors help to promote a natural and certainly comfortable feeling for everyone.
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DESCRIPTION DES COURS - URBANISMO I - suite

Analyse des services de proximité :

Analyse du confort thermique : 

L’aménagement a contribué au confort ther-
mique par la transformation d’un espace au-
paravant minéral et dédié aux voitures en un 
espace végétalisé. Le remplacement de la 
surface routière par un canal paysager d’en-
viron 20 mètres de large, recouvert de végé-
tation et planté d’arbres, permet de limiter 
l’accumulation de chaleur liée aux matériaux 
comme le bitume. La présence d’arbres 
crée des zones d’ombre qui protègent du 
rayonnement solaire direct et réduisent la 
température ressentie en période chaude. 
 
Par ailleurs, la distance importante d’environ 
130 mètres entre les bâtiments favorise une 
bonne circulation de l’air. Cette ouverture per-
met une ventilation naturelle efficace, évite la 
stagnation de l’air chaud et contribue à réguler 
la température ambiante. L’ensemble de ces 
éléments participe ainsi à la création d’un mi-
croclimat plus frais et plus agréable, amélio-
rant le confort thermique.
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PARK LEPELENBURG, ANOTHER PUBLIC SPACE IN THE CITY 

Located in the same city of Utrecht, the Park
Lepelenburg creates a public space that is different
from that of the Catharijnesingel canal. 
Indeed, the canal is a linear route that structures
the city in a way. It brings water, nature and soft
mobility, while limiting noise and visual pollution.
Lepelenburg is more of a break in the city due to its
shape, a large, quiet lawn. Previously a city bastion,
it became a park in the 19th century. This park
seems to be more of a local, simple space,
accessible to neighbourhood residents. 
Finally, the two public spaces are also distinguished
by their scale and complement the type of space
found in a city in their own way.
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Analyse de la matérialité :
CATHARIJNESINGEL’S CANAL, UTRECHT
RESEARCH CONTEMPORAIN PUBLIC SPACES

GROUP 24

Pedestrian use Water area use Rest area use

ACTIVITIES AND USESMATERIALITY

Walls and edges

Prefabricated ecological
concrete blocks

Natural stone

Pedestrian walkways
and platforms

Treated or tropical woodCobblestone paving Stabilized sand walkways

PLANTS AND VEGETATION

Aquatic and riparian vegetation
(water retention, bird shelter)

 Shrubs and trees of the promenade
(Historic trees restored for 

continued landscaping)

(elderberry, linden, plane tree, 
maple, oak)

(reed, water lily)

Flowers grasses and wild grasses
(pollinator biodiversity, low maintenance, 

naturalistic aesthetic)

(yarrow, daisy)

Analyse des valeurs liées aux ressources na-
turelles :

La restauration du canal améliore le confort 
thermique grâce à une conception « verte-
bleue » associant eau et végétation. Sa réintro-
duction permet la rétention et le drainage des 
eaux pluviales tout en créant un microclimat 
plus frais, limitant la surchauffe urbaine. La vé-
gétation et la présence de l’eau rafraîchissent 
naturellement l’air. 
De plus, la priorité donnée aux piétons et cy-
clistes réduit la circulation automobile, contri-
buant à un environnement plus calme, moins 
pollué et globalement plus agréable.
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DESCRIPTION DES COURS - URBANISMO I - suite

Travail sur les terrains vagues de Málaga

Nous avons aussi passé une grosse partie du 
semestre à travailler sur les terrains vagues de 
la ville, dans l’objectif d’en requalifier un.

Le projet porte sur la transformation d’un, 
de 930 mètres carrés situé dans le quartier 
d’Olletas, resté inoccupé depuis avant les 
années 2000, à l’exception d’une petite mai-
son démolie en 2015. Malgré son abandon, 
ce site bénéficie d’une localisation straté-
gique, à proximité d’écoles, de services mé-
dicaux, de commerces, de transports pu-
blics et du parc Valle de los Árboles Tallados. 
 
Le diagnostic et les entretiens avec les habi-
tants ont révélé un manque important d’es-
paces verts et naturels dans le quartier, ainsi 
qu’un besoin d’espaces adaptés à une popu-
lation à la fois vieillissante et marquée par une 
forte présence d’enfants. Grâce à sa taille, son 
accessibilité, sa bonne exposition solaire et sa 
géométrie particulière, le terrain présentait un 
fort potentiel pour devenir un espace collec-
tif central. À mes yeux, c’était une évidence. 
 
De cette manière, le projet propose la création 
d’un parc public inclusif, structuré autour de 
trois axes principaux : des espaces de fraîcheur, 
des cheminements accessibles aux cyclistes et 
aux personnes à mobilité réduite, et des zones 
de repos équipées de mobilier en bois. L’amé-
nagement vise à réduire les îlots de chaleur 
grâce à la végétation et à l’ombrage, tout en 

offrant des points d’eau et des lieux de détente 
comme des bancs et des tables de pique-nique. 
Egalement, il fait le lien avec la forêt voisine. 
 
La topographie naturelle est exploitée pour 
créer des aires de jeux pour enfants, notam-
ment grâce à un travail de modelage du terrain 
intégrant deux grands toboggans. 

The project is structured around three main areas: refreshment spaces, accessible paved paths for cyclists and people with reduced mobility, and resting zones furnished with wooden 
elements integrated into the landscape. The sketches illustrate the project’s intentions and the different types of furniture used. This functional furniture improves comfort by 
reducing heat islands, providing shade and water, and offering places to rest and enjoy nature, notably through benches and picnic tables.

The project is structured around three main areas: refreshment spaces, accessible paved paths for cyclists and people with reduced mobility, and resting zones furnished with wooden 
elements integrated into the landscape. The sketches illustrate the project’s intentions and the different types of furniture used. This functional furniture improves comfort by 
reducing heat islands, providing shade and water, and offering places to rest and enjoy nature, notably through benches and picnic tables.
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DESCRIPTION DES COURS - URBANISMO I - suite

Les circulations pavées assurent l’acces-
sibilité, tandis que des « chemins du dé-
sir » émergent en dehors des tracés pres-
crits, laissant place à des usages spontanés. 

En conclusion, le projet transforme ce terrain 
vague en un espace vert partagé et respirant 
au cœur du quartier d’Olletas. Il vient favoriser 
les rencontres, le confort et la qualité de vie 
des habitants.

Maquette du projet : 
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EXPERIENCES EXTRA-SCOLAIRES

Mon expérience à Málaga a d’abord été fa-
çonnée par mes compagnons de route et 
amis très chers, Victor et Sidonie. C’est avec 
eux que j’ai découvert la ville et ses environs, 
et leur présence a vraiment rendu ces 5 mois 
spéciaux. Je me sens sincèrement chanceuse 
de les avoir rencontré et que l’on se soit si 
bien entendu. Merci à eux d’avoir partagé mon  
quasi-quotidien et d’avoir donné un goût par-
ticulier à cette grande aventure. Ils ont apporté 
leur sourire, leurs rires, leur soutien, leur joie 
de vivre et bonne humeur.
Merci pour, ces précieux souvenirs sont gra-
vés à jamais dans ma mémoire et ma pellicule 
photo.

Au-delà des cours d’architecture, ce que je re-
tiens de cet Erasmus c’est aussi une grande 
richesse humaine et culturelle. J’ai eu la 
chance de rencontrer des gens de tous les 
horizons, de tous les âges, que je n’aurais ja-
mais pu apprendre à connaître sans cette op-
portunité d’Erasmus. C’est en étant  confron-
tée à de nouvelles manières de penser, que 
ce soit dans le travail ou la vie quotidienne 
que j’ai beaucoup appris des autres. 
Depuis quelques mois, ces rencontres et cette 
nouvelle vie loin de mes repères m’ont façon-
né, tout en m’apportant beaucoup de bonheur.

Je tiens très sincèrement à remercier mes pa-
rents pour la chance qu’ils m’ont donné de 
pouvoir explorer de nouveaux horizons. Merci 
à eux de m’avoir toujours soutenu, de toutes 
les manières. J’en suis profondément recon-
naissante. Ils m’ont offert l’occasion de mûrir, 
de grandir, d’apprendre, de voyager et de dé-
couvrir un peu plus le monde qui m’entoure.
Tout ça passe par les nombreuses opportuni-
tés d’escapades, les rencontres et les situa-
tions auxquelles j’ai été confrontée dans ce 
nouveau quotidien. Positives commes néga-
tives, elles m’ont toutes appris quelque chose.

A mon bâtiment favoris :
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EXPERIENCES EXTRA-SCOLAIRES - suite

ANDALOUSIE

J’ai bien profité de la région grâce au vaste ré-
seau ferroviaire et de cars. Les Cercanías ont 
aussi facilité mes déplacements. Il s’agit d’un 
réseau de trains de banlieue, très pratique 
pour explorer les villes limitrophes. Grâce à ces 
mobilités j’ai découvert Grenade, Cordoue ou 
encore Nerja très facilement. Ce sont des villes 
du sud où il fait bon vivre et dans lesquelles j’ai 
pris un grand plaisir à arpenter les rues !

MADRID

L’Erasmus est une belle opportunité pour vi-
siter les copains également en mobilité ! Un 
excellent souvenir reste notre week-end à Ma-
drid avec Victor et Sidonie pour rendre visite 
à Fantine, une amie aussi en Erasmus dans 
la capitale. C’était une chance incroyable de 
pouvoir se retrouver là-bas le temps d’un sé-
jour et de découvrir une autre facette de l’Es-
pagne, plus urbaine, plus dense et surtout plus 
fraîche ! Nous avons visité la ville pendant 3 
jours en décembre, lors d’une semaine de 
grève à Málaga. 



24

NORD DU MAROC

Et quitte à être dans le sud de l’Espagne, au-
tant penser encore plus loin ! Nous avions l’oc-
casion de changer de continent sans emprun-
ter l’avion, c’est chose faite ! 

Pour conclure l’Erasmus, nous avons pris l’ini-
tiative de partir en  roadtrip au Maroc pendant 
les vacances d’inter-semestre. De par notre 
position géographique, nous avons alors tra-
versé le détroit de gibraltar en ferry ! Le périple 
pour arriver jusqu’à Tanger nous a bien fait ré-
aliser le changement de continent. Je suis par-
tie avec mes amies de Málaga et de Marseille, 
Sidonie, Léna et Lou. 

L’expérience a été incroyable, nous sommes 
passées par Tanger, Asilah, Fès et Chefchaouen 
avant de remonter en bus et en ferry vers Málaga. 
C’était un voyage très intense, loin ce que je 
connaissais mais j’ai vraiment aimé. Que ce 
soit les paysages fabuleux, proches de ceux 
qu’on voit en Andalousie, ou même l’architec-
ture, les personnes, la culture [...]. J’en ai beau-
coup appris sur ce pays que je connaissais 
bien mal. En espérant y retourner pour décou-
vrir le désert, voici  quelques clichés que j’ai 
réalisé. 

CONCLUSION

En fin de compte, toutes expériences confon-
dues, ce semestre n’a pas été qu’une simple 
étape académique, mais plutôt une vraie aven-
ture/quête personnelle qui influencera for-
cément ma manière de vivre, de réfléchir, de 
penser aux autres, de voir le monde qui m’en-
toure mais aussi mon futur métier d’architecte.

EXPERIENCES EXTRA-SCOLAIRES - suite
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BILAN

Cette mobilité m’a appris de nouvelles façon 
de penser et également de travailler. 
Pour les mois et les années qu’il me reste 
à l’ENSA-M, je me projette avec une envie 
de concevoir des projets plus ancrés dans 
l’humain. J’aspire alors à intégrer cette sen-
sibilité à mes futurs studios de projet, en 
m’intéressant davantage aux espaces de 
rencontre et à la manière dont l’architec-
ture peut favoriser le lien entre les habitants, 
peu importe leur culture, condition ou âge. 
 
À plus court terme, je compte aussi gar-
der cette dynamique de curiosité et de mo-
bilité. A défaut de le savoir, l’Erasmus m’a 
prouvé que sortir de sa zone de confort est 
le meilleur moyen d’apprendre. J’aimerais 
donc profiter de mes prochains stages ou de 
mes futurs voyages pour continuer à explo-
rer des lieux variés, peut-être en retournant 
en Méditerranée ou en découvrant d’autres 
paysages qui me sont jusque-là inconnus. 
 
Au-delà de l’ENSA-M, je m’imagine comme 
une architecte qui ne reste pas figée derrière 
un écran. Cette expérience m’a donné le goût 
du terrain et de l’échange. Je sais que je veux 
garder cette ouverture d’esprit et cette capaci-
té à m’adapter à des contextes différents, puis 
de savoir partir et m’imprégner de techniques 
peu familières qui me feront toujours découvrir 
une nouvelle facette de l’architecture.

Voilà que l’aventure touche à sa fin. Terminer 
ce rapport est aussi une manière de tourner la 
page. Je suis certaine que j’apprécierai le relire 
pour me remémorer cette période de vie.

J’avais toujours entendu parler du retour 
d’Erasmus, que certains le vivait mal et qu’il 
peut être difficile de revenir à son ancien quo-
tidien. Il est vrai que ce n’est pas facile de quit-
ter un endroit qui nous a tant marqué, où l’on 
a construit un quotidien, des habitudes. Mais 
c’est la vie, je laisse Málaga ici avec des souve-
nirs par milliers et des gens que je n’oublierai 
jamais. J’y repenserai avec le sourire, et je suis 
heureuse à présent d’écrire une nouvellle page 
de ma vie, avec cette parenthèse toujours bien 
ancrée dans mon cœur.
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